LE BRUN ET RENAULT, 

Pere et Fils, 

Pharmacien - Droguistes, à Paris, rue Thionville ou Dauphine, aux Armes 
<PAngleterre, Magasin de Provence et de Montpellier, les seconds Epiciers 
a droite par le Pont-Neuf , Hôtel de Mouy, N°. vingt, ci-devant cent onze. 
LE NOM EST SUR LA PORTE. 

Continuent de vendre avec succès les Remèdes invente’s par les Chimistes, tant nationaux qu’étrangers. 
I.es uns sont simples , les autres ne sont dus qu à des opérations chimiques : tous sont approuvés par MM. 
les Doyens de la Faculté de Médecine de Paris, et par la Commission Royale de Médecine, et méritent, 
par cela seul, la plus grande confiance. 


I. L Eau de Perles, appelée aussi Eau de fleurs d’Italie , inventée par 
le sieur Dubois, pour le teint. 

Cette Eau, sans être un fard , ôte toutes les taches de la peau ÿ elle éclaircit le teint, 
dissipe les boutons, guérit les rougeurs du visage, et blanchit la peau. On s’en sert pour 
rafraîchir le visage , et ôter le feu du rasoir après être rasé. 2 

II. Les Tablettes pectorales d’Archbald, en boîte. 

Ces Tablettes sont sûres et infaillibles contre toutes les maladies de poitrine , comme 
Toux, Rhumes opiniâtres et Enrouement. "Elles se fondent dans l’eau comme du sucre, 
et leur goût est très - agréable. 24 s . 

III. Les vraies Emplâtres Ecossoises pour la guérison des Cors des pieds. 

Ces Emplâtres, inventées par le sieur Gilbert Kennedi, Chimiste , ont la vertu de 
ramollir, de guérir et déraciner les Cors des pieds. Elles sont supérieures à toutes celles 
qui ont paru jusqu’à présent. 5 o s . 

IV. Le véritable Taffetas d.’Angleterre, noir et blanc , ou les Emplâtres de 
la Cour, inventées par le sieur JHoodcock. 

Ce Taffetas est très-propre et très-utile pour les Coupures et Brûlures. Appliqué sur une 
plaie, il arrête le sang et dissipe la douleur. Il suffit de le mouiller avant de le poser, et il 
tient si bien qu’on peut mouiller l’endroit où il est, sans craindre qu’il se détache. 24 “L 

V. Les Teintures inventées par le sieur Greenough, Chimiste Patenté. 

La vertu admirable des Teintures du sieur Greenough , fameux Chimiste, et patenté du 
Roi, lui ont mérité un Brevet de Dentiste de Sa Majesté. 

La I ere de ces Teintures, qui est rouge, nettoye, blanchit et raffermit les dents, leur donne 
une beauté éclatante, empêche la carie et les préserve des accidens ordinaires du scorbut. 24 s . 
x seconde» qui est noire, guérit les maux de dents les plus vifs, et calme la douleur 
a 1 instant qu’on s’en sert. 5 o f. 
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VT. Le véritable Ruban de Santé, ainsi appelle a cause de ses propriétés. 

Ce Ruban est d’un usage merveilleux contre le mauvais air qu’on respire dans les appar¬ 
tenons renfermés, et dans les chambres des malades qui sont attaqués de fièvres malignes, , 
putrides, rougeole , petite vérole, et toutes les maladies contagieuses. Son odeur est tres- 
agréable et calme les vapeurs. Les Médecins en portent sur eux, et en font brûler un 
instant avant d’entrer dans la chambre des malades. 2 **"• 

VII. Essence volatile d'ambre gris, inventée par le sieur Greenotigh. 

Cette Essence est d’un usage universel, à cause de ses rares propriétés. La Noblesse d Angle¬ 
terre en porte constamment sur soi. Elle surpasse en bonté les Eaux de la Reine d Hongrie, 
et de Lavande; elle est plus vive qu’aucun Sel d’Angleterre. Elle ranime les esprits defaillans, 
dissipe les affections hystériques , les maux de tête, et convient dans toutes les affections 
nerveuses, hypocondriaques et soporeuses. 3 ir . 

VIII. La véritable Eau de Cologne , inventée par le sieur J. AP. Farina. 

Cette Eau, appellée admirable a cause de ses grandes vertus est un remède souverain 
contre l’apoplexie, les tremblemens de membres, les vapeurs, la migraine, la colique ec 
les maux d’estomac. Elle embellir le teint, fortifie la vue, dissipe les t.ntemens doteilles, 
résout les tumeurs et soulage les femmes dans l’accouchement. Les Seigneur* et Dames de 
la plus haute qualité s’en servent pour les bains et la toilette, ob . 

IX. L'Elixir ou les Gouttes amères inventées par le Doct. John-LVeel Stougthon. 

Cet Elixir est un des plus grands anjtiscprbutiques. Il excite l’appétit , aide la digestion, 

fortifie l’estomac, dissipe les vents, les nausées, les renvois aigres; il remédie aux perni¬ 
cieux effets des vins frelatés , et aux accidens causés par l’intempérance. 21 . 

X. Les Tablettes pectorales de Baume de Tolu, inventées par le sieur Greenough. 

Ces Tablettes ont un goût très - agréable , et produisent un effet merveilleux dans les 

maladies de poitrine. Elles conviennent principalement dans la phthisie commençante, a 
laquelle elles remédient en calmant la toux produite par l’irritation des humeurs acres, qui 
agacent les bronches du poumon. Elles renferment la partie la plus subtile du Baume de 
Tolu, et corrigent la mauvaise haleine; déplus, comme balsamique , elles consolident . 
les petits vaisseaux rompus. 36 s . 

XI. Le Thé vulnéraire du Docteur Haller. 

Ce Thé vulnéraire a pour auteur le célèbre M. Haller. Ce Thé est un excellent stomachique, 
qui n’échauffe point. Il donne de l’appétit, guérir les fièvres d’accès. 11 est excellent dans 
toutes les maladies de la peau, comme galles, dartres. Il convient dans les coliques venteuses, 
dans les maladies qui proviennent d’un air mal-sain, du tems froid et humide, bon infusion 
soulage beaucoup les femmes hystériques; en un mot, il est souverain dans les rhumatismes 
et sciatiques. Les goûteux en reçoivent un soulagement , en ce qu’il divise les humeurs et 
les fait dissiper par la transpiration. 2 it . 

XII. Colliers anodins. 

Ces Colliers anodins sont pour la Dentition des Enfans, et leurs Convulsions. 6. tt . 

XIII. La Fleur de Moutarde. 

Cette fleur, par une préparation aisée qu’on fait soi-mème, donne la meilleure Moutarde 
connue pour la Table, et son usage en médecine est plus efficace que celui de toutes les 
autres Moutardes. Elle est stomachique, diaphonique, antiscorbuuque ; elle est bonne 


pour les affections hypocondriaques, soporeuses, les pâles couleurs : c’est un ouissanr 
sternutatoue ; elie donne de l’appétit, facilite la digestion , et convient aux vieillards e- 
a toutes les personnes phlegmatiques et mélancoliques. 4 tt . 


r . XIV. Le véritable Elixir de Gdrrus. 

Cet Elixir est si connu pour ses rares vertus, qu’on se croit dispensé d’en faire i’éloré Noms 
dirons seulement que c’est un remède extrêmement cordial et stomachique, qtfi convient dans 
toutes les ma adies contagieuses, comme rougeole, petites véroles, fièvres putrides malignes 
bubons^pestilentiels , indigestions , dévoiemens provenants de la foiblesse de l’estomac! 


. XV ; L ’f r SS M Ce T de Ct l rF erle P°ur les Dents, inventée 

K x par M. Jacob Hemet, Chirurgien-Dentiste de Sa Majesté. 

Ces Remèdes sont très-connus par leurs bons effets, qui sont de conserver les dents iusqu’I 
cives arrérTl ' ^ très ; blan ches sans en offenser l’émail, de raffermir les gen¬ 

re J’ pu f • 65 ^° greS de 3 §Uenr rad]caleme « le scorbut et le gonflement des gencives 
rendre 1 haleine douce, et calmer les maux de dents. = L'Essence 6 * et la Poudre 

YX7T 7 7-1 ; 1 tt* ■ 


XVI. L'Eau de Fleurs de Venise. 

.ette Eau est le plus agréable des cosmétiques qu’on ait encore découvert. Elle fait dis- 

5££fr£»ïï ? , 0 r ms " les '“ hes d " ,isa « e > impressions du hâle, 

adouit la peau, blanchit celle qui est trop brune, anime et vivifie le teint. Elle détruit les 

r irr7, qU1 na fl Senr dans a Pt U, V EIle conserve , rafraîchit et fortifie la vue, 
en dissipe les chaleurs inflammatoires et les foiblesses. 5 it . 

XVII. Le Baume de santé, inventé par le sieur Greenoush. 
rhûme ^d un usage salutan-e pour guérir les foiblesses internes, les oppressions, le 
le don’le 165 maUX , deSt T ac > le vachement de sang, les rhumatismes, 

! TanteS )olnt " res ? le scorbur ’ les m aladies scrophuleuses, les écrouelles, 

fa colique venteuse , la gravelle, la goutte et la pierre. 2 1t . 

ti - .• Les Pa P iers ^ Pois d'Orange à Cautères. 

S s appliquent sans bandages et facilitent l’écoulement des humeurs plus que tout ce 
qu on a employé [usqu’à présent. 3 K le cent. 56 T la boîte. 4 

XIX. La Poudre Fébrifuge du Docteur Robert James, Médecin, et connu 
par son Dictionnaire de Médecine , en 5 volumes in-folio , nouvellement 
traduit en Tançais, et par son Traité de la Rage. 

et ST P °! dre gUérk tOUteS , le$ fi ?' r , eS ai g uë5 ’ continuelles, et accompagnées de délire 
onvulsions et toutes les maladies inflammatoires, les esquinancies,' les pleurésies 
C p e „te vérole U rougeole, etc. Elle dissipe le danger de ces fièvres’redôrï bS 

d !“ b "'’ ns «•* * l’Amérique, et la Marine royale et marchi Je 

n fait un grand usage. On ne peut trop exalter ses vertus. 6 1i ~. 

XX. J ablettes de nouvelle Cire, luisante, propre à noircir les souliers les 

bottes, et tout ouvrage de cuir ou de maroquin. 

Cette Cire ne tache ni les mains ni les bas, et est sans odeur. Elle entretien! le cuir 
mou et flexible, et donne un beau noir, que l’on peut rendre à son gré mat ou luisant. 
La decouverte en a paru si heureuse, que Sa Majesté en a récompensé l’auteur par un 
privilège exclusif. 24 s . r v 

XXI - Les trois espèces de Poudre inventées par Robert Robinson, Chimiste. 
La r rs vaettoye les galons et les broderies d’argent, qui reprennent tout leur éclat. 24 T 
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La i e . nettoie la vaisselle d’argent, les boucles et autres ustensiles et métal, dont le 
pli, le mat, la gravure et la ciselure sont gâtés par l’usage du tripoli, ou du blanc 
d’Espaene, mais qui sont conservés ici sans altération. 12 s . 

La $ e . nettoye les diamans et les pierreries dont on ne conserve pas long-tems les sertissures 
en les nettoyant, comme l’on fait jusqu’à présent, avec des os de moutons calcinés et pulvé¬ 
risés : l’humidité s’introduit sous les pierres et les prive de leur jeu, tandis qu ici les sertis¬ 
sures restent absolument intactes. On trouve des brosses propres à leurs usages. 24 . 

XXII. Le Rouge des Dames Chinoises. 

Il n’y entre ni minium, ni cinabre, ni carmin : il est fluide, et se nuance depuis le rose 
le plus tendre jusqu’à la couleur la plus foncée : des personnes pâles en font un léger lavage 
pour le visage, le col, les mains et les bras. Il ne disparoît que quand on le desne. o . 

XXIII. Lait de Lys. 

Cette liqueur est exprimée avec soin des fleurs dont elle porte le nom : l’on n’a encore 
rien vu de si doux et de si agréable pour la peau qu’elle blanchit ; elle en fait passeras 
boutons, la rend douce et fraîche, et guérit même les gersures des lèvres. 00 . -i> • 

XXIV. Poudre céphalique et cordiale, inventée par Robert Dukinson, Chimiste. 

Les maux de tête, les migraines et les embarras du cerveau résistent rarement a cette 
poudre. Elle soulage au moins beaucoup quand elle ne dissipe pas le mal radicalement ; e 
bon effet s’en fait ressentir sur le champ, l’on en fait usage comme du tabac. 2 . 

XXV. Véritable Graisse dé Ours. 

Cette Graisse est naturelle, telle quelle est apportée de la Nouvelle-Orléans, Capitale 
de la Louisiane, et préparée sans feu: sa vertu est d’empêcher la chute des cheveux, de les- 
nourrir et les faire croître en très-peu de temps, et de les faire épaissir. 24 • 2 • ù 

XXVI. Poudre P Encre faite par Sarab et Smith, avec autorisation. 

CettePoudre est d’une très-grande utilité pour les Voyageurs, en ce quelle fournit l’avan¬ 
tage d’avoir de l’encre à volonté et de suite. Elle est particulièrement utile pour 1 Armee, 
la & Marine , et la Campagne, etc. 12^. 24 s . 

XXVII. Pilules Analeptiques du Docteur James. 

Ces Pilules sont un souverain remède contre les Rhumatismes, Goûtes , et leur 
tendance à provoquer la respiration , etc. 9 it . 

XXVIII. Pilules Ecossoises inventées par le Docteur Anderson. 

Ces Pilules sont infaillibles contre les embarras d’humeurs, migraines, etc. La boîte 00 s. 

Dépôts des Poudres et Opiats d’Egoled radicals, contre la maladie dés chiens et autres 
quadrupèdes. _ 

Opodeldoc pour les entorses, brûlures, douleurs de rhumatisme, et pour la goutte. 6 . 

Essence vestimentale de Rufieux. . . 24 1 détacher. 

Essence de Dupleix. -ào • J 


Instruits que l'avidité et la soif du gain ont porté nos voisins a des contrefaçons et a je servir de 
notre nom, de celui des auteurs, et même de notre inexistence, pour surprendre la confiance dont le 
Public des quatre parties du Monde nous honorent depuis nombre d années ; nous prions ce meme Public d etre 
en garde contre ces fausses assertions, et de ne s’adresser qu'à notre maison , rue Thtonv.e • 

la seule où l’on trouve les véritables Marchandises. A Paris, ij Août 17S4. LE BhUN et RLNAULl. 


Le Magasin n’est ouvert ( les Dimanches & Fêtes ) que jusqu’à Midi. 
















